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Coup de cœur
La grande marque horlogère Union Glashütte aime
les femmes et surtout les femmes qui aiment les
montres... La ligne Seris s’enrichit ainsi d’un nou-
veau modèle, un splendide chronographe au look
sportif et néanmoins raffiné. Avec ses 64 diamants
étincellants posés autour de la lunette, ses précieux détails, son cadran en
nacre et ses cornes aux courbes douces, ce Chrnographe va à coup sûr sé-
duire les amoureuses de belles montres. Malgré son diamètre de 38 mm, elle
est très agréable à porter, spécialement avec son bracelet en cuir blanc fa-
çon crocodile. Elle est aussi disponible en version plus sport avec le bracelet
en acier et/ou sans diamants. La beauté ne cache pas sa technologie et sa
précision puisque ce bijou horloger est doté du mouvement ETA U7753 ex-
clusif de Gashütte etbénéficie d’une réserve de marche de 46 heures. Un très
joli cadeau de Noël non?/htm
Union Glashütte, Chronographe Seris dès CHF 2 650 .-
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Ambassadeur
international pour la paix malgré lui!
Témoignage Ajoulot installé depuis 5 ans en Colombie, il nous raconte sa dernière aventure

Par
Ralf Krebs à
San Juan de Pasto

I
l existe des opportunités qu’il
s’agit de ne pas laisser passer,
comme par exemple, celle de
se lancer un défi à soi-même
tout en contribuant à une

noble cause.
Tout a débuté avec la rencontre
du Professeur Gustavo Moncayo
lors d’une réunion entre amis
que nous tenons habituellement
les jeudis soirs dans les locaux de
l’Université Libre à Distance
(UNAD) de Pasto (Colombie). Le
«Profe» Moncayo n’en est pas à
son coup d’essai. Il a déjà organi-
sé une marche pour la paix il
y a six ans, lorsqu’il a décidé
d’entreprendre une action indi-
viduelle depuis son village de
Sandoná (Nariño) qui l’a mené
jusqu’à la «Plaza Bolivar» de
Bogotá (située à plus de 800 km).
Il l’a fait pour son fils qui était
alors aux mains de la FARC et
dont il a obtenu la libération par
ces actions répétées.
La «Marche Blanche pour la
Paix» que nous avons mis sur
pied n’était pas seulement une
manière pacifique d’attirer
l’attention des autorités centra-
les sur l’un des départements les
plus touchés par la violence,
mais aussi une pérégrination
jusqu’au Sanctuaire de Las Lajas.
Le «Profe» Moncayo s’assura le
soutien des autorités départe-
mentales ainsi que des commu-
nautés locales situées sur le par-
cours entre Pasto et la ville fron-

tière d’Ipiales, distante d’environ
85 kilomètres.
Je me piquais au jeu dans l’idée
de me lancer un pur défi person-
nel, celui de couvrir ce double
marathon en 24 heures. Mais le
«Profe» Moncayo n’hésita pas à
saisir l’opportunité de mon sta-
tut de citoyen suisse pour «inter-
nationaliser» l’événement et en
me nommant digne ambassa-
deur de cette marche symboli-
que pour la Paix. L’idée étant de
renforcer la revendication ci-
toyenne de participer à la table
des négociations pour la Paix,
initiée quelques mois auparavant

à la Havane entre le gouverne-
ment colombien et la FARC.
Rien que ça? Au vu de l’impor-
tance que prenait l’évènement, je
n’avais guère le choix! Le samedi
matin 3 août à sept heures du
matin, j’étais donc sur la ligne
de départ, en compagnie d’une
vingtaine de passionnés en
tenue, autant de femmes que
d’hommes, jeunes et vieux, prêts
à accompagner le «Profe» Mon-
cayo dans son périple.
La première étape fut une mon-
tée constante d’une quinzaine de
kilomètres jusqu’au col de La
Coba Negra, à 3000 mètres, pas-

sage de la Vallée de l’Atriz de
Pasto vers le sud. Il était midi
sous un crachin persistant quand
nous amorçâmes une longue
descente d’environ 30 kilomètres
jusqu’au village d’El Pedregal
situé au fond de la vallée du
Gaítara, à environ1000 mètres
plus bas, où on nous servit notre
premier repas chaud constitué
d’un «sancocho de gallina» (plat
de poulet colombien typique).
Cet arrêt, pourtant bienvenu,
désarçonna l’état physique et la
volonté de plus d’un dans le
groupe qui s’était étoffé de quel-
que dix participants. Une demi-
douzaine de marcheurs atteint
de cloques et de douleurs mus-
culaires prirent place sur le pont
arrière du pick-up qui nous
accompagnait. C’est finalement
à la tombée de la nuit que nous
atteignîmes l’étape suivante, le
petit village de Pilcuán où la
population quasi en liesse nous
accueillit en agitant de petits
drapeaux blancs.
Après quelques moments émo-
tionnels très forts, la caravane
repris la marche de nuit en direc-
tion du prochain point de chute,
le village de San Juan situé à une
vingtaine de kilomètres. Nous
avions pris beaucoup trop de
retard et pour être sincère, nous
avons eu recours au pick-up qui
fit deux rapides aller-retour
jusqu’à la Paroisse de San Juan
où le Père Ignacio nous accueillit
vers onze heures du soir pour
nous offrir le gîte et une «agua de
panela» (eau chaude agrémentée
de sucre brut de canne).

Peu après 5 heures du matin, le
groupe de 31 marcheurs entre-
prit la dernière étape d’environ
18 kilomètres jusqu’à Ipiales où
une cérémonie officielle était
prévue sur la place du 20-Juillet
en présence de représentants
politiques locaux.

Défi relevé
J’avais les pieds en bouillie, et
j’appelai mon épouse Ana María
à Pasto afin qu’elle m’apporte
une paire de sandales, pour pou-
voir terminer ce marathon plus à
l’aise. Nous nous retrouvâmes
vers 9 heures et demie du matin
sur ladite place où eut lieu une
interminable cérémonie très
pompeuse qui fut finalement
abrégée par une soudaine chute
de crachin. La caravane était
forte à présent d’environ 500 par-
ticipants qui firent le parcours de
sept kilomètres sous un soleil
piquant, réapparu d’un seul
coup, jusqu’au sanctuaire de
style néo-gothique de Las Lajas
situé au fond d’un impression-
nant canyon. L’Eucharistie de
l’évêque prévue à onze heures
eut finalement lieu vers quatorze
heures. Quatre ou cinq autobus
affrétés par l’Université du
Nariño nous ramenèrent gratui-
tement jusqu’à Pasto.
Malgré les douleurs, j’étais heu-
reux: j’avais relevé mon défi de
parcourir un marathon doublé
en 24 heures…(moins une ving-
taine de kilomètres pour être tout
à fait honnête...).
À bientôt pour de nouvelles
anecdotes colombiennes !/rk
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Sans complexe
Tout le monde connaît les Matriochka, ces poupées
russes délicieusement peintes qui s’emboîtent les
unes dans les autres. Caran d’Ache les aime aussi
et pour rendre hommage à leur gaieté leur a dédié
une collection de cinq modèles du fameux 849, la
Dolka Family. Les figures de ces adorables poupées
arborent des mimiques drôles et décomplexées!
Elles s’affichent en toute décontraction sur le plus

vendu des stylos Caran d’Ache, l’incontournable 849. Pour laquelle craque-
rez-vous? Inutile de choisir: changez de stylo selon votre humeur avec les
cinq visages disponibles!/htm
Caran D’Ache, Collection 849 Dolka Family, CHF 20.- pièce
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Quelle femme!
En moins de temps qu’il n’en faut, Kate Winslet a réussi à boucler trois
projets cinématographiques avant de prendre un congé maternité!
Enceinte de son mari Ned Rocknroll, l’actrice de 38 ans s’apprête en ef-
fet à pouponner pour la troisième fois . Maman comblée de Mia (13
ans, qu’elle avait eue avec Jim Threapleton) et d’un petit Joe (9 ans,
qu’elle avait eu avec Sam Mendes), la sublime anglaise agrandit sa fa-
mille. Lundi dernier, Kate a fait une apparition remarquée au Festival
du film de Londres pour la présentation de son nouveau film, «Labor
day», dans lequel elle donne notamment la réplique à l’acteur Josh
Brolin. Apprêtée d’une magnifique robe rouge, la future maman s’est
affichée plus épanouie et radieuse que jamais. Teint naturel, cheveux
relevés en arrière et grand sourire, elle s’est volontiers prêtée au jeu
des caméras en prenant fièrement la pose. Côté actu, «Labor day» sor-
tira donc sur les écrans en février prochain. Les fans de Kate Winslet pourront également la retrouver dans le très at-
tendu film de science-fiction «Divergent», aux côtés de Shailene Woodley et Zoë Kravitz, dont la sortie est prévue le
9 avril 2014./

P E O P L E

Volontaire
Pendant ses neuf mois de
grossesse, Kim Kardashian
a doublé de volume. Le
problème, c’est qu’en se lâ-
chant sur les crèmes gla-
cées et autres plaisirs su-
crés, elle savait bien qu’il
serait très difficile de récu-
pérer.Alors, pendant les se-

maines qui ont suivi la naissance de North, la compagne
de Kanye West est restée cloîtrée chez elle et a multiplié
les séances de gym de la coach des stars, Tracy
Anderson, mais elle a aussi adopté le régime Atkins,
comme elle l’a révélé sur Twitter./

Punie
Madonna, qui s’était fait
remarquer il y a quelques
jours en utilisant son télé-
phone lors de l’avant-pre-
mière de «12 Years a
Slave», vient de se voir pu-
nie. La chaîne de cinéma qui
avait accueilli la chanteuse
et d’autres guests pour la

première projection du film de Steve McQueen a décidé
de la priver de séances jusqu’à nouvel ordre. En la sanc-
tionnant ainsi,Alamo Drafthouse ne fait qu’appliquer une
sanction qui serait tombée sur n’importe quel autre spec-
tateur utilisant son portable pendant le film./

L’incroyable sanctuaire néo-gothique de Las Lajas.

Jura: grande
campagne
de stérilisation
des chats

Il y a deux semaines, l`ancien pa-
villon d`information A-16 à
Porrentruy a été transformé en
salle d`opération géante. 181
chats sauvages en particulier ont
été stérilisés, ont recu des soins
médicaux et ont été traités contre
des endo- et ectoparasites.
Environ 1,5 million de chats vivent
en Suisse, dont 300 000 complète-
ment ou partiellement sauvages,
selon Esther Geisser, présidente
de l`association de protection des
animaux Network for Animal
Protection (NetAP). Ils sont expo-
sés à un risque infectieux impor-
tant ainsi qu’aux infestations pa-
rasitaires. Par ailleurs, ils se re-
produisent de façon démesurée
deux à trois fois par an, ce qui
multiplie leur misère.
Pour réduire cette souffrance, il
n`y a qu`un moyen efficace : la cas-
tration/stérilisation. Bien que cer-
tains propriétaires et paysans
sont réticents, il n`y a rien qui s`y
oppose. Les amis des chats ap-
prouvent, leurs ennemis se ré-
jouissent de leur diminution et les
amis de la nature salue le fait
qu`ils ne se reproduisent pas avec
le chat sauvage, espèce protégée.
NetAP effectue des journées d`ac-
tion dans les régions touchées de
toute la Suisse et capture les
chats au moyen de pièges, de fi-
lets ou même si nécessaire par
sarbacane. Pour cette action,
l`aide de la population et des or-
ganisations de protection d`ani-
maux régionales sont indispensa-
bles. La capture d’un si grand
nombre de chats dans un si court
laps de temps demande en effet
une organisation logistique con-
séquente, rendue possible grâce à
l`Association jurassienne de pro-
tection d`animaux (AJPA) et d`au-
tres bénévoles. Ils ont attrapé les
chats, les ont transporté à la salle
où ils ont été anesthésiés puis
stérilisés.
Les chats sauvages ont été mar-
qués par coupure de la pointe de
l`oreille pour pouvoir les recon-
naître. Ils ont bénéficié d’un trai-
tement anti-parasitaire et de
soins médicaux si nécessaire et
ont été rendus à leur liberté après
un temps de repos de 24 heures.
Dix vétérinaires et des assistants
ont participé à cette action, du-
rant laquelle 181 chats ont été
opérés. Plus de 10 000 chats et
chiens ont étés opérés de même
façon par NetAP au court de l’an-
née 2012. Un nombre considéra-
ble pour une petite organisation
située à Esslingen (ZH).
Ce projet doit nécessairement
être poursuivi, pour résoudre le
problème de façon permanente.
Dans le Jura, une nouvelle action
est prévue au début 2014. NetAP
encourage chacun à promouvoir
activement la stérilisation des
chats et à soutenir le travail im-
portant de l`AJPA. En outre, les or-
ganisations ont aussi besoin de
volontaires et de dons, ainsi que
de lieux de soins ou même de do-
miciles pour des chatons orphe-
lins. La NetAP remercie les agri-
culteurs, les bénévoles de l’AJPA,
de la NetAP, ainsi que toutes les
autres personnes qui se sont im-
pliquées dans cette action./NetAP
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